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instituteurs par cinq commissaires d'écoles élus par les contri-

buables.

Année. — Il n'y a pas d'armée, là police suffît au maintien
de l'ordre. Il n'y a pas de service militaire.

L'Instruction y est aussi répandue qu'en France ; il y a des
écoles partout, de nombreux collèges et plusieurs universités.

Impôts. — Le gouvernement ne met aucun impôt sur Ips

propriétés
; il n'y a de taxes que pour l'entretien des écoles et

des municipalités.

Les voies de communication existent dans toutes les parties

du pays; les routes, les chemins de fer, les canaux, pénètrent
partout.

Les Postes sont très bien organisées; dans chaque paroisse
il y a un bureau de poste; pour l'Europe et la France, il y a
deux ou très départs par semaine.

Religion. — La religion catholique est celle de la majorité.

L'Eglise et l'Etat sont séparés à peu près comme en Belgique
;

les catholiques soutiennent eux-n:êmes leur clergé; l'Etat ne le

paye pas. Chaque paroisse possède son église et la construit à
ses frais.

Agriculture. — La province de Québec est un pays agricole •

sa superficie est égale à celle de la France, mais il y en a à peine
la dixième partie occupée. Chaque famille de cultivateurs possède
en moyenne une ferme de tOO acres ou 40 hectares.

Le paysan qui vendrait sa terre en France pourrait p.. acheter
une au Canada de plus grande étendue et aussi fertile. Il vivrait

heureux et avec moins de soucis. On peut évaluer le prix des

terres en labour dans la province, à environ $ 20 ou 100 frs l'acre

de 40 ares ; soit ?50 frs l'hectare ; le terrain boisé se vend géné-

ralement depuis ^j5 2,10 frs à 50 frs l'hectare, suivant la proximité
des villes. Les terres boisées du gouvernement valent de 6 à 10

frs. On conseille aux Français d'acheter des propriétés dont le

quart est en labour et le reste en bois ; le défrichement est ass'iz dur
et ne convient qu'aux Français qui y sont habitués. Il y a à ven-

dre un grand nombre de propriétés à moitié défrichées, avec

une petite maison, grange et écurie.

Les terres sont boisées en sapins, cèdres, érables, merisiers,

ormes, pins, etc. Les bois durs, comme 1 érable, indiquent une
terre plutôt légère que forte, propre à la culture du blé; le cèdre
est l'indice d'un terrain humide, 'e bois mêlé d'un terrain ordi-

iiaire^ fertile.
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